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ÉDITO  
LE SPORT :  UNE PALETTE PLEINE DE COULEURS

Depuis toujours le sport fait partie intégrante de nos valeurs, il est ancré 
dans notre quotidien. 

Deux objectifs dominent l’entrée dans la pratique sportive : l’un est la recherche 
du bien-être, l’autre l’affirmation des liens amicaux. 
Le sport peut se pratiquer dans un cadre naturel ou dans des espaces,
aussi bien extérieurs qu’intérieurs, aménagés à cet effet.

La catégorie sport-santé est venue bousculer l’opposition traditionnelle entre le 
sport-loisir et le sport-compétition.
Quoi qu’il en soit, le rôle d’une activité physique a prouvé son importance
dans la prévention des maladies, la préservation de l’état de santé ou encore 
dans le développement personnel de chacun.

Objet de dédain pour les uns, de passion pour les autres, le sport est plus
qu’un divertissement. Il est aussi porteur d’enjeux sociaux et il est également 
convoqué pour apporter une solution à l’éducation de nos jeunes.

Les valeurs comme la volonté, le courage, le respect, l’humilité, la solidarité, 
l’amitié, la tolérance, sont des qualités qui aident au développement
d’un mode de vie et de pensée qui rapprochent l’homme de la nature.

Le sport permet de voyager sur les chemins de la vie. 
Pour cela il n’est pas obligé de le pratiquer à haute dose, chacun est libre,
selon son ressenti, de choisir ce qui lui convient. 
Il est dit qu’une marche d’une demi-heure par jour est excellente pour notre santé.

A essayer !  Bel automne à tous ! 
|| Dominique CoppeDominique Coppeyy--CrettonCretton
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PLAN D’AMÉNAGEMENT DÉTAILLÉ
En séance du 14 février, le Conseil décide 
d’accepter le PAD « Sous-le-Bay » pour la 
zone artisanale à aménager ainsi que le rè-
glement y relatif, ceci en vue de concrétiser 
notamment les objectifs de développement 
de la société de laiterie.

NOMINATION APPRENTI(E) AGENT(E) EN INFORMA-
TION DOCUMENTAIRE 
En séance du 28 février, le Conseil prend 
connaissance des candidatures et décide de 
nommer Mme Emma Meilland, née en 2003, 
fille d’Emmanuel, domiciliée à Liddes, avec 
entrée en fonction au 1er août 2018.

STABILISATION DE LA DRANSE À TRAVERS ORSIÈRES 
En séance du 28 février, le Conseil approuve 
le projet moyennant quelques modifications. 
La commission des finances va établir un 
plan de financement pour ces travaux dont 
le montant total avoisine les Fr. 2’700’000.-.

ASSAINISSEMENT DES ROUTES DU RP
En séance du 28 février, le Conseil décide d’en-
treprendre un projet d’assainissement des 
routes du remaniement parcellaire (RP). Dans 
un premier temps, les routes dont l’état l’exige 
seront fermées à la circulation durant l’hiver.

CROIX DE CHAMOILLE 
En séance du 28 février, le Conseil accepte 
d’offrir le bois de mélèze nécessaire à la 
fabrication d’une nouvelle croix pour Cha-
moille, en rappel de la Mission 2017.

Extraits des procès-verbaux du Conseil municipal
du 31 janvier 2018 au 20 juin 2018

RACCORDEMENT DE L’A NEUVAZ (EAUX USÉES) 
En séance du 14 mars, le Conseil attribue le 
mandat pour l’élaboration d’un avant-projet 
incluant le camping au bureau Thétaz Ingé-
nieurs civils SA.

DÉLÉGUÉ BPA
En séance du 14 mars, le Conseil décide de 
nommer M. Conrad Davoli comme délégué 
BPA pour les constructions.

MAISON DE LA PROVIDENCE 
En séance du 11 avril, le Conseil décide de 
participer aux travaux de réfection du bâti-
ment de la Providence de Montagnier, pour 
un montant total de Fr. 81’575.80.

TRIBUNAL DE POLICE 
En séance du 11 avril, le Conseil décide de 
nommer Laurent Rausis à la Présidence du 
Tribunal de police, Agathe Tornay au poste 
de greffière et Alexis Tornay au poste de 
membre. Florie Michellod a également été 
nommée membre en séance du 20 juin et 
Stéphane Michellod membre suppléant.

HORAIRE D’ÉTÉ DÉCHETTERIE 
En séance du 11 avril, le Conseil décide de 
modifier les horaires d’ouverture de la dé-
chetterie du Churez dès le 16 avril 2018.
› LU-ME-VE de 15h00 à 18h00
› SA de 10h00 à 12h00 et de 14h00 à 16h00
Ces horaires seront réévalués au terme de la 
bonne saison.
               

INFORMATIONS COMMUNALES

Couverture :
Pour la 5e année, à Orsières,
départ de l’OCC sur la place :
plus de 1200 coureurs !
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INFORMATIONS COMMUNALES CONSIGNE À LA POPULATION

SITE INTERNET 
En séance du 23 mai, le Conseil décide de man-
dater la société Opointzero pour la refonte 
complète du site internet de la commune. 

BIBLIOTHÈQUE - LUDOTHÈQUE
En séance du 6 juin, le Conseil décide d’élar-
gir les horaires d’ouverture de la ludothèque 
et d’augmenter le taux d’activité de Nathalie 
Christillin de 5%.

PROJET « PATRIMOINE CULTUREL » 
En séance du 6 juin, le Conseil prend connais-
sance de l’avancée du projet de la HES-SO dont 
l’objectif est de sensibiliser les jeunes à l’identi-
té historique locale et à l’importance du patri-
moine culturel et des traditions d’un territoire.

PRÉSENTATION DE L’AVANT-PROJET D’ÉTAT-MAJOR 
RÉGIONAL D’ENTREMONT
En séance du 6 juin, le Conseil assiste à la pré-
sentation de l’avant-projet d’Etat-Major ré-
gional d’Entremont par M. Louis-Ernest Sidoli, 
président du groupe de travail regroupant le 
Préfet et les président(e)s des commissions 
de sécurité des six communes du district. 

AGRICULTURE – LUTTE CONTRE LES ODEURS 
En séance du 20 juin, le Conseil décide de 
mettre au budget 2019 un montant de 
Fr. 35’000.- dans le poste lutte contre les 
odeurs couvrant la fourniture et l’applica-
tion du produit BIOMA pour les agriculteurs.

EXPOSITION ÉTÉ 2018
En séance du 25 avril, le Conseil autorise l’or-
ganisation d’une exposition dans la salle St-Ni-
colas sous la cure. Mme Eliane Moulin-Tis-
sières, originaire d’Orsières, exposera ses 
photos du 23 juin au dimanche 26 août 2018.

NETTOYAGE DES MOLOKS
En séance du 8 mai, le Conseil décide de lan-
cer un appel d’offre intercommunal pour réa-
liser le nettoyage annuel des moloks.

DÉCHARGES SAUVAGES 
En séance du 8 mai, le Conseil est informé 
des différents secteurs nettoyés : Chamoille, 
Issert et Soulalex ; 16 sacs représentant un 
total d’environ 24 m3 de déchets ont dû être 
évacués par hélicoptère.

ÉVALUATION DES PROCESSUS ET ÉLABORATION
DES CARTES DES DANGERS CHUTES DE PIERRES –
LA ROSIÈRE 
En séance du 8 mai, le Conseil adjuge le man-
dat à l’entreprise Tissières SA pour un mon-
tant de Fr. 8’767.55 subventionné à 90%.

PONT DU BOURGEAL 
En séance du 8 mai, le Conseil décide d’exi-
ger le démontage des barrières posées par le 
Canton sur le pont du Bourgeal et de man-
dater le Bureau GAME pour corriger le tir et 
trouver une solution à la hauteur de la valeur 
patrimoniale de ce monument.

Retrouvez les extraits détaillés des séances du Conseil sur le site de la Commune
  www.orsieres.ch rubrique espace citoyen/avis communaux,

ainsi que des informations complémentaires sur notre page    www.facebook.com/orsieres

La commune d’Orsières a mis à jour son plan d’évacuation
en cas d’alarme eau et générale.

Le nouveau document intègre des consignes de comportement en cas d’urgence telles que :
avalanches, séismes, inondations, incendies, tremblements de terre…

Dans le courant du mois de septembre, chaque propriétaire de résidence
principale et/ou secondaire va recevoir ce document.

Nous vous rendons attentifs aux différentes consignes
et vous demandons d’afficher ce plan

dans un endroit où il sera consultable rapidement.

Ce plan sera également téléchargeable sur le site internet de la commune.

En cas de question, vous pouvez contacter notre chef sécurité:
M. Conrad Davoli   027 / 782 62 58.



subventions cantonale et fédérale, le subs-
tantiel soutien des communes, la contribu-
tion de presque tous les membres (devenus 
sociétaires du stand) et la générosité des en-
treprises et de la population ont permis de 
franchir cet obstacle financier. Avec les ré-
cupérateurs d’ogives nouvellement disposés 
derrière les cibles, on pourrait aujourd’hui y 
planter des salades et les consommer sans 
aucun risque !

Toutes ces difficultés oubliées, les chasseurs 
disposent désormais d’un outil pratique et 

performant pour leur entraînement au tir. 
Les résultats ne se sont pas fait attendre avec 
pas moins de neuf fins guidons qui ont réalisé 
un score de 60 sur 60 lors du récent tir an-
nuel de la société. Et les tireurs à grenaille ne 
sont pas en reste avec le nouveau lanceur de 
pigeons d’argile mis en place dans l’enceinte 
du Churrez.

Au moment où vous découvrez ces quelques 
lignes, la chasse bat certainement son plein. 
Là, les conditions sont bien différentes de 
celles très confortables du stand...
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Il a y deux ans, sous l’impulsion de Rodrigue 
Terrettaz de Vollèges, dynamique président 
qui a très vite compris les codes de la confré-
rie, le comité actuel de la société composé de 
jeunes passionnés a remis la compresse. Dé-
cision a été prise de moderniser le stand du 
Lavanchet à La Douay, de réorganiser un Tir 
cantonal et de recevoir à nouveau dignement 
les délégués de la Fédération en mettant sur 
pied leur assemblée annuelle et le tradition-
nel banquet. Même si ce comité s’est appuyé 
sur de vieilles gloires possédant quelques ta-
lents d’organisation et connaissant bien les 
arcanes de l’administration (il le fallait bien 
pour rendre le stand conforme aux normes 
actuelles), c’est surtout grâce à sa volonté 
d’aller de l’avant que ces nouvelles étapes 
marquantes ont pu être franchies avec suc-
cès. Sans se reposer sur ses lauriers, la Diana 
peut ainsi voir l’avenir proche avec sérénité. 

En ce qui concerne la modernisation du 
stand de la Douay, on pouvait penser au 
départ que ce serait une opération pas trop 
complexe, à défaut d’être une formalité. La 
technique de mise en place de cibles Poly-
tronic est actuellement bien maîtrisée mais 
l’indispensable liaison électrique n’est pas 
allée de soi. Avec un stand et une ciblerie si-
tués de part et d’autre de la vallée, il a fallu 
un peu d’ingéniosité et suivre un chemine-
ment plutôt tortueux pour franchir la route 
du Grand-Saint-Bernard et la Dranse sans 
travaux disproportionnés. Et c’était sans 
compter sur l’obligation inattendue (pous-
sée à son extrême) de complètement dé-
contaminer le terrain autour de la ciblerie. 
Cette exigence a bien failli plomber le projet 
et creuser un trou financier plus grand que 
le bas de laine de la société. Rajoutés à des 

A fin août, une Japonaise de 115 ans était 
reconnue comme la doyenne – encore en 
vie – de l’humanité. Espérons qu’elle le soit 
toujours à l’heure de la parution de ce nu-
méro de l’Orsières-Info ! Pour la Diana d’En-
tremont, société intercommunale du district 
créée en 1902 (sans Bagnes, déjà assez puis-
sante pour faire cavalier seul), la question 
ne se pose pas. A 116 ans, plus alerte que 
jamais, elle n’a pas pris une ride alors que les 
façades de son contemporain le Palais Fédé-
ral ont déjà subi plusieurs ravalements !

A l’origine du repeuplement en gibier du 
Canton avec le lâcher (dans le Val Ferret) des 
premiers chevreuils en 1902 et de quelques 
cerfs en 1926, elle n’a cessé de croître avec 
foi en l’avenir. Plus que jamais, sa vocation 
est de fédérer les chasseurs, « espèce » que 
les détracteurs toujours plus nombreux 
d’une activité vieille comme le monde aime-
raient bien pouvoir classer un jour dans la 
catégorie des nuisibles à « exterminer ». Sans 
attendre des nemrods qu’ils deviennent tous 
des modèles de vertu mais sans trop d’indul-
gence pour les moutons noirs, c’est à n’en 
pas douter par des comportements respon-
sables que notre corporation pourra résister 
aux vents contraires et espérer perdurer.

Pour la Diana d’Entremont, l’année du Cen-
tenaire, en 2002 déjà, est encore dans les 
mémoires avec la série d’événements qui 
l’ont marquée dont le Tir cantonal de chasse 
à Sembrancher, l’Assemblée de la Fédération 
valaisanne à Orsières, le lâcher commémo-
ratif d’une chevrette (réussi au 2e essai !) en 
hommage aux pionniers et la Fête de Saint 
Hubert au Botza par un véritable temps d’ar-
rière automne.

L’éternelle jeunesse de LA DIANA D’ENTREMONT
• • •
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// La Diana d’Entremont

Comité de la Diana (de gauche à droite) :  Damien Pellouchoud, Michel Cretton, Alain Maillard, Laura Tissières, 
Luc Darbellay - Président du CO de la AG FVSC, Rodrigue Terrettaz - Président de la Diana, Robert Michellod, Paul Métrailler, 
Nicolas Lovey 



Tout a commencé par une soirée entre 
amis, en ce début d’année 2018. Le point 
commun de ces amis ? Le théâtre ; que ce 
soit le partage d’un souvenir sur scène ou le 
même souhait de pouvoir remonter sur les 
planches, tous se retrouvaient dans l’envie 
de vivre des moments empreints de simpli-
cité, d’amitié et d’expériences théâtrales. 

De six au début, nous nous sommes retrouvés 
près de quinze. Après plusieurs rencontres, 
discussions vivantes et rires, une nouvelle 
société est née : RIZETTE & CIE. Son objectif 
principal est de jouer des pièces de théâtre, 
à Orsières ou ailleurs, qui font rire ou pleurer 
mais qui surtout transmettent une émotion 

et emmènent le spectateur, l’espace d’une 
soirée, dans un monde imaginaire, grâce à 
une équipe motivée, dynamique et créative.

RIZETTE & CIE accueille toute personne inté-
ressée de loin ou de près par l’art théâtral. Le 
seul prérequis est d’avoir envie de découvrir 
le monde du théâtre amateur avec des per-
sonnes de tout âge, de tous horizons, quel que 
soit le niveau de compétence. L’important est 
de vivre une expérience dans la simplicité et la 
bonne humeur : que ce soit pour jouer, pour 
soutenir la troupe ou encore pour participer 
dans l’organisation de manifestations liées au 
théâtre. 
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ramenant parfois vers vous mais les faisant 
le plus souvent fuir… Sur nos montagnes 
escarpées et dans nos forêts profondes, le 
gibier – et c’est très bien ainsi – garde donc 
toutes ses chances, preuve en est la stabili-
té des effectifs et la qualité du cheptel sur 
les territoires ouverts à la chasse, ce qui 
n’est à l’évidence pas toujours le cas dans 
les grandes réserves.

Au nom du comité de la société, de son pré-
sident et des autres membres qui m’ont ac-
compagné au sein des comités de construc-
tion et d’organisation pour rendre possible les 
événements de ces deux dernières années, je 
souhaite longue vie à la Diana d’Entremont et 
la pratique millénaire de la chasse.

II LUC DARBELLAY

Le gibier est le plus souvent en alerte et 
ses sens sont bien plus développés que 
ceux inertes d’une cible en toile immobile ! 
Fidèle au rendez-vous, le froid de l’aube 
engourdit les membres alors que les traî-
nées de brouillard passent presque tou-
jours au mauvais moment. Et en plus, les 
concurrents en quête du même cerf ou des 
mêmes chamois ne sont jamais très loin, les 
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RIZETTE & CIE
• • •

// La Diana d’Entremont

En haut, de gauche à droite :  Jasmine Vernay Tornay, Justine Gaillard, Marie-Sophie Lovey, Adrien Thétaz,
Didier Buisson, Sandrine Duay, Céline Tornay, Christian Grégoire
En bas, de gauche à droite :  Florence Lovey, Casimir Gabioud, Florie Michellod
Manquent :  Justine Duay, Pierrine Maillard

DATE À RETENIR :23
NOVEMBRE



Le Trail Verbier St-Bernard 
s’est couru le week-end du 7 
juillet sous un soleil radieux, 
offrant aux 2’400 coureurs venus du 
monde entier un panorama époustou-
flant, au cœur d’un décor de haute 
montagne. Les organisateurs ont ainsi 
tenu leur promesse d’offrir une 10e édi-
tion qui marque les esprits.

Les tracés annoncés ont été maintenus dans 
leur intégralité malgré une saison hivernale 
particulièrement enneigée et les quelques 
dégâts sur les sentiers provoqués par les ré-
centes intempéries. Les cabanes de Brunet 
et Panossière ont vu passer près de 1’300 

coureurs (Verbier Marathon et 
X-Traversée) s’élançant pour la 

première fois sur ce 
détour minéral et 
glaciaire. Un paysage 
qui a dû se mériter 
avec une passerelle 
de 190 mètres de long 

à franchir après avoir passé le nouveau col 
de l’événement (Avouillons 2649m). Sur une 
partie de l’X-Traversée s’est couru le premier 
Verbier Marathon, entre le village de Liddes 
et la station de Verbier. Les 3500 mètres de 
dénivellation positive n’ont pas retenu les fé-
rus de marathons de montagne : ils n’ont été 
que 10 % à s’arrêter avant la ligne d’arrivée. 
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Trail Verbier St-Bernard 10e édition
PROMESSE TENUE !  ÉDITION HISTORIQUE ET INNOVANTE

• • •nos projets et de nos objectifs. Tout cela ani-
mé par une présentation théâtrale originale. 
Laissez-vous surprendre !

Si vous êtes intéressé à faire partie de notre 
aventure, à nous soutenir ou à connaître ce 
qui se passe au sein de RIZETTE & CIE, n’hési-
tez pas à nous contacter :

Florie Michellod -  076 / 693 27 66
 flom_8@hotmail.com

� II FLORIE MICHELLOD

Depuis la création de la société, différents 
projets ont déjà été envisagés et nous nous 
réjouissons de pouvoir les mettre en œuvre. 
Nous souhaitons nous produire pour notre 
première en 2019 et tout se met en place 
pour que cette perspective puisse voir le jour.

Cette soirée, 
au cours 
de laquelle 
vous pour-
rez vous 
restaurer, 
nous per-

mettra de 
nous présenter mais 

aussi de vous donner un aperçu de 
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// Rizette & Cie

En haut, de gauche à droite :  Didier Buisson,
Sandrine Duay, Marie-Sophie Lovey, Jasmine Vernay Tornay, 
Adrien Thétaz, Justine Gaillard
En bas, de gauche à droite :  Casimir Gabioud, Florence Lovey, 
Céline Tornay, Florie Michellod, Christian Grégoire
Manquent :  Justine Duay, Pierrine Maillard

Nous organisons

UNE SOIRÉE DE SOUTIEN, 

qui aura lieu

LE 23 NOVEMBRE 2018,

dans l’atelier de David 

Sarrasin, dans la zone 

industrielle d’Orsières,

dès 19h00.

Départ à la Fouly



Venez danser sur des mélodies variées du monde entier ! On entraîne l’équilibre 
et la force pour plus d’agilité, plus de souplesse et plus de mémoire ! On sort 
d’une certaine solitude en dansant ! On se libère des soucis pendant la danse ! 
La joie et l’amitié nous aident à apprendre et à maîtriser nos belles danses !

Votre inscription est possible chaque mercredi !

Renseignements auprès de :
Ruth Maria Bitschnau Veltman   027 / 785 10 92

La 11e édition du Trail Verbier St-Bernard 
accueillera les Championnats suisses de 
Trail Running les 6 et 7 juillet 2019 (par-
cours La Fouly-Verbier).
La direction de course communiquera son 
offre 2019 dans le courant de l’été, sou-
haitant encore récolter le retour des cou-
reurs de la 10e édition.
� II TIPHAINE ARTUR
� CO-PRÉSIDENTE TRAIL VERBIER ST-BERNARD

Chiffres-clés de la 10e édition
2760 inscrits
2400 coureurs aux départs
Finisher X-Alpine : 56%
Finisher X-Traversée : 81%
Finisher Verbier Marathon : 90%
Finisher Liddes-Verbier : 93%
50 nationalités représentées

// Trail Verbier St-Bernard
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l’X-Alpine chez les Dames en 22 heures et 14 
minutes. Temps de référence X-Traversée : 
8 heures et 58 minutes, réalisé par Mike 
Aigroz. Temps de référence Verbier Mara-
thon : 5 heures et 21 minutes, réalisé par 
Julien Ancay.

Tous les autres résultats disponibles ici :
 https ://tvsb.livetrail.net/classement.php 
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// Trail Verbier St-Bernard

Sur l’ensemble des parcours 
(X-Alpine 111 Km, X-Traver-
sée 73 Km, Verbier Mara-
thon 43 Km, Liddes-Verbier 
29 Km), les coureurs de la 10e 
édition – manifestement très 
bien préparés – savaient où 
ils s’aventuraient. La tempé-
rature, moins élevée que lors 
des deux dernières éditions, 
a elle aussi favorisé un meil-
leur taux de finishers.
L’édition jubilaire aura aussi 
été marquée par de nom-
breuses animations et une 
grande affluence. Plusieurs 
milliers de spectateurs se 
sont rendus tout au long des 
sentiers et sur les sites de 
ravitaillement pour encoura-
ger les coureurs. En s’enga-
geant très activement dans 
la bonne réalisation de cet 
événement à portée inter-
nationale, les communes de 
Bagnes, Orsières, Liddes, et 
Bourg-St-Pierre et leurs habi-
tants contribuent à position-
ner la région Verbier Pays du 
St-Bernard comme terre de 
trails.
Côté résultats de l’épreuve reine, le record 
de l’X-Alpine détenu par le Français Arno 
Lejeune (2015) a été battu par le Suisse 
Jean-Philippe Tschumi qui réalise un temps 
exceptionnel de 15 heures et 57 minutes. 
Jules-Henri Gabioud, vainqueur de l’édition 
2016 bat son propre record de 1 heure et 
10 minutes, réalisant là une superbe per-
formance. Denise Zimmermann remporte 

Lac Fenêtre

L’hospice du Grand-St-Bernard vu depuis l’Italie

Danses de tous pays pour les 60+
Orsières et environs
Chaque mercredi de 9h30 à 11h00
Salle de l’Ecole Podemainge d’Orsières

Pro Senectute Valais-Wallis
Tél. 027 322 07 41
www.vs.prosenectute.ch



› Carnet d’avantages avec
	 2 jours de ski aux Rasses,
	 2 x 50 % à Saas-Fee,
	 1 x 50 % à Verbier, Chamonix, 

Nendaz, Bruson,
	 3 x 30 % à Crécavol,
	 1 carte journalière RegionAlps
	 et de nombreux autres avantages à décou-

vrir sur notre site internet.
Il suffit donc de skier deux fois à Verbier en 
début et/ou fin de saison pour amortir ce 
supplément qui vous permettra en outre de 
skier à tarif réduit dans d’autres belles sta-
tions, de voyager un jour en train régional et 
de profiter d’autres activités très attractives !

Renouvelez votre PASS
dès aujourd’hui !
Vous pouvez dès à présent re-
nouveler votre PASS Saint-Ber-
nard ou acheter le PASS+Ver-

bier. Votre carte sera valable pour les 
activités habituelles au Pays du St-Bernard 
dès la date d’achat jusqu’au 31 octobre 2019.

Vous trouverez tous les détails sur notre site 
internet  www.pass-saint-bernard.ch.

Soyez vous aussi des ambassadeurs du
PASS Saint-Bernard et parlez-en autour de vous ! 

D’avance merci pour votre soutien !

� II PASS SAINT-BERNARD
� GAËTAN TORNAY, DIRECTEUR
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Un PASS classique pour tous
Dorénavant, le PASS Saint-Bernard annuel à 
CHF 99.- en prévente jusqu’au 30 novembre 
sera proposé à tout le monde, sans aucune 
obligation de dormir dans la région. Le cou-
pon de parrainage n’est ainsi plus nécessaire. 
L’objectif est de simplifier la communication 
et l’accès au PASS à ce tarif très attractif ainsi 
que de prospecter plus facilement une clien-
tèle hors de la région Entremont-Martigny.
Ce PASS donne droit aux mêmes activités et 
extras que celui à CHF 69.-

Un PASS + Verbier !
C’est la grande nouveauté de cette année ! 
Grâce à un partenariat avec Verbier, vous 
pouvez acquérir votre PASS Saint-Bernard 
annuel pour CHF 199.- qui comprendra :
›	Accès à toutes les activités du PASS 

Saint-Bernard.
›	Accès aux extras mentionnés ci-dessus.
› Accès illimité aux pistes de Verbier

dès l’ouverture de saison
 jusqu’au 14 décembre 2018 

et dès le 8 avril
jusqu’à la fin de saison 
hivernale 2019.

Après un premier exercice compliqué, l’an-
née 2017-2018 devrait se terminer par une 
augmentation de plus de 10 % des ventes ! 
Forts de ce succès, les prestataires du PASS 
Saint-Bernard vous invitent à acquérir votre 
sésame pour cette 3e édition avec quelques 
nouveautés à la clé !

Un prix d’appel très attractif
Tous les abonnés d’une autre station de 
ski (Verbier/4 Vallées, Magic pass, etc.) 
pourront acquérir, sur présentation de leur 
abonnement, le PASS Saint-Bernard annuel 
à CHF 69.- en prévente avant le 1er dé-
cembre ! Ce PASS inclut les activités habi-
tuelles, les transports publics et plus de 15 
extras, comme par exemple 50 % à Barry-
land, à la Fondation Gianadda, à VerticAlp 
Emosson, aux Gorges du Trient, aux Mines 
de sel de Bex ou au train Martigny-Châte-
lard (en hiver).

Le PASS Saint-Bernard repart pour sa 3e année
• • •
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Le 29 octobre 2018, c’est dans la joie et la 
convivialité que les seniors d’Orsières et envi-
rons reprendront leurs activités dans le cadre 
de la Gym des aînés. 
Celles-ci se poursuivront, comme par le pas-
sé, le lundi à 17h15 à la salle de gym du cycle 
d’orientation et à la salle sous la cure pour la 
gym assise à 14h. 

Pour plus de détails et de renseignements, 
vous pouvez contacter :

Michèle Steiner
Monitrice Sport-Adultes

 027 / 783 27 50
 079 / 699 03 20

LA GYMNASTIQUE DES AÎNÉS
reprend le lundi 29 octobre 2018

• • •
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Notre accueil est centré sur le respect du 
rythme et les besoins de chacun, dans un pe-
tit groupe, afin d’apporter aux bénéficiaires 
ou à leur proches-aidants, une journée bulle 
d’air, qui allège leur quotidien.

Une contribution de Fr 30.- pour la journée 
(repas, déplacements si nécessaire, activité) 
est demandée afin de nous aider à couvrir le 
loyer mensuel.

La Relève en Entremont accueille aussi volon-
tiers toutes les personnes bénévoles qui au-
raient à cœur d’offrir un petit peu de temps 
au service des aînés !

	 Mathilde Landry
	 Coordinatrice pour Orsières, Liddes
	  027 / 783 24 03 (heures des repas)

Accompagnement fin de vie
Relève à domicile
Mis sur pied fin 1993 sous l’impulsion d’Eli-
sabeth Bruchez, Cécile Vaudan et Christiane 
Fellay, le service Bénévole d’accompagne-
ment fin de vie étoffa son offre avec la Re-
lève à domicile dès 1995, suggérée par Ed-
wige Perraudin. Mathilde Landry rejoignit le 
groupe pour la région d’Orsières.

Toujours active aujourd’hui, La Relève en En-
tremont essaie de répondre favorablement 
aux demandes reçues par l’intermédiaire du 
service médico-social d’Entremont, par les 
bénéficiaires ou leur famille, de l’EMS, etc.

Notre service peut compter sur une petite 
poignée de bénévoles motivées, dont cer-
taines sont là depuis les premières heures de 
la Relève.

Nous avons également élargi notre offre 
bénévole avec la mise sur pied, il y a quatre 
ans, d’un Espace Rencontre destiné aux per-
sonnes seules, dépendantes ou non, mais en-
core à domicile.

Actuellement, cet Espace est ouvert dans 
l’ancienne cure de Sembrancher, sous le nom 
de la Bulle d’Air, le mardi et le jeudi. Vous y 
serez accueilli par :
› Eliane Rausis	  079 / 279 40 15
› Elisabeth Bruchez	  079 / 381 74 57
› Catherine Vaudan	  079 / 397 87 92
	 coordinatrice pour Bagnes.
› Et toutes nos précieuses et indispensables 

aides.

Groupe de bénévoles LA RELÈVE EN ENTREMONT
• • •
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Paquemoi
›

NOTRE HISTOIRE

› ›

Tout d’abord le récit de Raymonde Tissières 
que je vous rapporte ci-après :

” Le père de Maurice était forgeron, et la pe-
tite dépendance où il travaillait est devenue 
l’écurie du cheval de la famille.

No6

« PAQUEMOI »
Maurice TISSIÈRES

Eboueur à Orsières dans les années 1960
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” C’était un frère du papa d’Arthur, et celui-ci 
était son seul neveu. Maurice a vécu avec sa 
sœur, qu’on appelait Céline de la Cotze. Elle 
était sourde et muette parce que petite, vers 
l’âge de deux ans et demi, elle est tombée 
dans la fontaine et c’est là qu’elle a perdu 
l’ouïe, donc elle est devenue muette. Tante 
Céline est décédée avant Maurice, ensuite 
nous nous sommes occupés de lui. Elle faisait 
le ménage, les repas, la lessive à la fontaine, 
le jardin potager, en fait elle s’occupait de la 
maison. Il n’y avait pas l’eau courante, tout se 
passait à la fontaine, même le cheval s’abreu-
vait là. En hiver, on se chauffait au bois. Par 
contre il y avait l’électricité.

” Au tout début, le travail de Maurice était 
très varié, il allait par exemple amener le 
docteur Micheloud dans les villages, il allait 
chercher le foin dans la vallée, tournait les 
champs, creusait les pommes-de-terre, il se 
rendait beaucoup à la forêt pour aller cher-
cher le bois et faisait différents transports 
pour les gens d’Orsières. En hiver, il amenait 
le fumier avec la luge.” L’oncle Maurice est du début du siècle, il 

est né le 14 février 1900. Il a vécu 83 ans.
A cause de son défaut de prononciation, il ne 
prononçait pas les « R », on 
l’a surnommé Paquemoi.

” Avec sa sœur Céline, ils vi-
vaient ensemble à La Cotze, 
avec pour tous les deux une 
fin de vie à la Providence 
au Châble. La Cotze était 
un quartier d’Orsières qui a 
bien changé au fil du temps. 
Il y avait des granges et des 
prés jusqu’à l’actuel Echo 
d’Orny.

Vue de la maison avec l’appartement au premier,
la dépendance qui était la forge et qui est devenue l’écurie 
du cheval. Sur la gauche, la grange a été démolie.
Dessin de Yves Gabioud réalisé en 1982

Transport à cheval - Août 1935. On voit Maurice sur la gauche

Nul doute que vous aussi, vous vous êtes 
posé la même question que moi. Selon 
votre âge, peut-être même que vous y étiez.

Des brins de souvenirs lointains se mettent 
à titiller votre esprit, tout en ayant des 
bribes d’images qui surviennent par flasch, 
et malgré vos efforts, il vous est impossible 
de pouvoir reconstituer une histoire. 

Pour ma part, lorsque je fais mention de ce 
souvenir, bien flou, où je vois un monsieur 
avec des bottes en plastique tenant un che-
val dans la pente devant l’actuelle blanchis-
serie qui autrefois était un magasin d’alimen-
tation – la Coopé –, on me dit : « Mais c’était 
Paquemoi, le ramasseur de poubelles ! »
Ah bon… le mystère est percé !

Mais comment se faisait le ramassage 
des ordures ménagères à Orsières
dans les années 1960 ?
En réponse, je vois des yeux qui s’éclairent, 
on se prend au jeu, et, chacun installé dans 
ses souvenirs, me raconte tout ce qui reste de 
bien vivant dans sa mémoire.
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«  Histoire de notre commune   » Paquemoi

le camping plein. Il me fallait 
aller remplir les feuilles d’ad-
mission, comme à l’hôtel ! 
Cela me prenait beaucoup de 
temps, une feuille par tente ! 
Il y avait des Belges, des Hol-
landais, des Français, et je 
me souviens d’un Anglais qui 
venait deux fois par année, il 
était major dans la marine au 
service de la Reine Elisabeth. 

Raymonde me raconte aussi 
que pour la petite histoire, à 

Martigny-Bourg, c’était une femme qui faisait 
le ramassage des poubelles, avec son cheval 
et son char. Elle s’appelait Henriette, origi-
naire de Savièse. On peut la féliciter, il fallait 
le faire ! 

Suite à d’autres rencontres, différents 
souvenirs me sont racontés pêle-mêle :

” Les gens sortaient leurs ordures devant 
leur porte. Il y avait aussi des poubelles en fer 
avec des couvercles. Paquemoi devait soule-
ver ces tas de ferrailles et les vider dans son 
char ! Heureusement, quelquefois, des per-
sonnes venaient elles-même vider leur bidon 
dans le char.

” Faut essayer d’imaginer les odeurs, les bac-
téries ! Maurice travaillait dans des conditions 
de salubrité épouvantables. Il descendait à 
pied en bas à la décharge pour vider le char 
à la fourche et ensuite étaler les déchets avec 
son même outil, afin de faire de la place. Il n’y 
avait rien d’hydraulique ! Et pourtant ça n’est 
pas si vieux, ça ne fait que cinquante ans ! 

tirait un char sur lequel il avait 
combiné une grande caisse en 
bois qui devait faire environ 
trois mètres de long sur deux 
mètres de large. 

” Bien sûr dans les années 
1960, il y avait très peu de dé-
chets, c’est maintenant qu’on 
se créée tant de besoins ! A 
l’époque la société n’était pas 
de consommation.
Peu d’emballage, pas de sachet 
pour tout et pour rien, les mé-
nagères allaient en commission 
avec leur sac en toile, la plupart 
se rendaient à la laiterie pour 
le lait et le fromage. Les lavures 
partaient pour les cochons, et 

les déchets des jardins potagers, une fois secs, 
étaient brûlés sur place. Les journaux étaient 
utilisés comme papier de toilette. On faisait 
boucherie pour la viande.Le choix des den-
rées était restreint. Ce qui fait qu’il y avait peu 
d’ordures.

” Je me souviens qu’il y avait 
des gens qui déversaient leurs 
détritus par-dessus le pont du 
Châtelard et celui du Bourgeal, 
tout ça partait directement à la 
Dranse ! 

” Maurice, lui, travaillait pour 
la commune, il allait donc ver-
ser les déchets des habitants 
directement à la décharge qui 
se trouvait à l’entrée d’Or-
sières, là où il y a le hangar 
forestier actuel. J’y suis allée 

››

à cette décharge, car lorsque nous avions le 
bétail à la montagne, on devait emprunter le 
cheval à Maurice pour aller faire les corvées. 
Il nous le prêtait volontiers, mais par contre 
si le jour de la corvée était le même jour que 
le ramassage des poubelles, on devait aller 
la veille du jour fixe du ramassage, avertir 
les commerçants et la population qu’il n’y 
aurait pas de ramassage le lendemain, mais 
bien dans la nuit, et qu’ils devaient sortir leur 
poubelle avant minuit ! Puis avec Arthur et un 
ami de Martigny, on passait à partir de minuit 
faire le ramassage et on allait vider le char au 
fond d’Orsières. Je me vois encore avec une 
triandine, tirer en bas le matériel dans ce 
grand trou ! Mais bon, pas le choix, on avait 
besoin du cheval alors on faisait son boulot !

” Dans les prés, il y avait le camping de l’Echo 
d’Orny. Au début, c’était Cyrille Lovey qui s’en 
occupait, mais comme il habitait au Sommet 
du Bourg, c’était trop loin pour surveiller les 
campeurs, alors c’est moi qui ai pris ce travail.
Le pire, c’était quand je descendais de 
Branche avec les trois gamins et que je voyais 

Puis dans les années 1960, en plus des trans-
ports, il a commencé à ramasser les pou-
belles à Orsières Ville, au rythme d’une fois 
par semaine, avec le cheval de la famille qui 

Jules Tissières, assis sur le char, en conversation
avec un de ses clients en 1955

Pont du Bourgeal

Le quartier de la Cotze dans les années 60
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vrir des moments de vie qui sont beaux et 
bons à raconter.
Mille mercis à Raymonde Tissières qui a bien 
voulu replonger dans ces années-là. 
A René Darbellay et à Jean-Maurice Joris qui 
ont cherché des photos et rapporté des sou-
venirs de leur enfance, ainsi qu’à Georgette 
Gabioud, Elisabeth et Jean-Marcel Darbellay.
� II DOMINIQUE C.-C.

” Dans les villages, il n’y avait pas de ramas-
sage, le matériel était versé au bord des points 
d’eau. Par exemple le torrent de Forny pour 
la rive gauche, et celui de Moay pour la rive 
droite ! A Ferret se trouvait un dévaloir pour 
diriger les détritus directement à La Dranse.

Les souvenirs ne sont jamais totalement 
exacts mais ils sont là pour nous faire décou-

Le travail de ces gens était 
absolument remarquable ! 
Munis de  leur charrette et 
de leur balai fabriqué avec 
des branchages, ils passaient 
partout, le village était tou-
jours propre, et nous, polis-
sons, nous allions décrocher 
la porte arrière des carrioles 
et tout tombait par terre ! 

” Il y avait aussi une dé-
charge aux Iddes. A l’époque 
on devait descendre une 

route agricole en terre pour se rendre là-
bas. C’était loin ! Je me souviens qu’il y avait 
des restes de murs dans le pré qui se trou-
vait au bas de la route en pente. Quand ils 
arrosaient les prés à côté de la décharge ou 
quand il pleuvait beaucoup, une accumula-
tion d’eau se constituait sur le sol derrière 
ces murs. Les gamins allaient jouer dans 
cette eau et se baigner ! 
C’était formidable !

” C’est vrai que dans le temps, beaucoup dé-
versaient les déchets dans la Dranse. On se 
souvient même d’un dévaloir aménagé sur le 
parapet au milieu du pont du cimetière. Il y 
avait une quantité d’eau incroyable, tout par-
tait avec le flux d’eau, car il n’y avait pas en-
core le barrage des Toules, vu que sa construc-
tion débuta en 1960 et fut terminée en 1964.
Les déchets carnés étaient soit amenés et 
enterrés quelque part au Tchurez, soit brûlés.

” Il ne faut surtout pas oublier 
ceux qui balayaient les rues du 
village. On ne se souvient pas de 
tous ceux qui pratiquaient ce mé-
tier, mais de mémoire, il semble 
qu’il y avait les frères Déni, un 
s’appelait Jules, il a vécu un temps 
à la remise du Grand-St-Bernard. 
Il était gentil comme tout. Et aus-
si Maurice Maillard, le papa de 
René qui partait depuis le Bour-
geal et montait jusqu’à la Place.  

«  Histoire de notre commune   » Paquemoi

Grand-père de Maurice :	 Joseph Alexis Tissières (1816-1903)
	 né à Chez-les Addy, décédé à Reppaz à 87 ans
Grand-mère de Maurice : 	 Marie Amélie Séraphine Lovey (1826-1894)
	 née et décédée à Reppaz à 68 ans
Père de Maurice :	 Joseph Lucien Tissières (1857-1915)
	 né à Reppaz, décédé à Orsières à 58 ans
Mère de Maurice :	 Marie Isaline Pellouchoud (1865-1946),
	 née à Chez-les-Reuses, décédée à Orsières à 81 ans
Mariage religieux : 	 Dimanche 2 août 1891

      Enfants : 	 ›	 Marie Léonie Tissières (Pellouchoud) d’Isaline (1887-1846) / 59 ans
		  épouse Ulrich Biselx (1870-1948) / 78 ans
		  enfants : Ulysse (1911-1985), Berthe (1915-1990), Andrée (1921-

2009)
	 ›	 Joseph Emile Tissières (Pellouchoud) d’Isaline (1890-1922) / 32 ans
	 ›	 Jules Ernest Tissières (1892-1971) / 79 ans
		  épouse Marie Marguerite SARRASIN (1894-1970) / 76 ans
		  enfants : Aline Isaline (1923-1924), Léa Marguerite (1924-1988),
		  Aline Anita (1925-2011) et Arthur Jules (1927-2015)
	 ›	 Hélène Emma Tissières (1894-†)
		  épouse Philippe Guex-Crosier
	 ›	 Céline Isaline Tissières (1896-1976) / 80 ans
	 ›	 MAURICE CÉSAR TISSIÈRES (1900-1983) / 83 ans
		  dit « Pa(rce)que moi »
	 ›	 Charles Adrien Tissières (1902-1939) / 37 ans
	 ›	 Marie Adile Tissières (1905- †) mariée au sud de la France
		  enfants : Roland (1927-1995), Yves (1929-1977),
	 ›	 Ulysse Marius Tissières (1911-1944) / 33 ans
		  épouse Anita Marie ROSSIER (1914-1995) / 81 ans

Maurice à gauche en compagnie de Léonce Copt au milieu 
et de Ferdinand Tissières dit Niank

Festival organisé par la fanfare Edelweiss à l’époque
où existaient encore les deux granges sur la droite



L’aîné, Louis Francis Tissier né en 1876, 
épouse Clara Metzger en 1905, et le couple 
donne vie à dix enfants.

La cinquième de la fratrie, Catherine Tissier, 
Kay, née en 1913, épouse Robert Mulligan. 
De leurs cinq enfants, deux fils Robert et 
James sont aujourd’hui décédés. 
Cathie est l’aînée, Margaret la dernière, et 
Mary, celle qui aime tellement Marie, d’après 
ses sœurs.

« Notre mère Kay était une femme au foyer 
formidable et ne travaillait pas à l’extérieur 
de la maison. Elle aidait les gens de notre 
paroisse dans le besoin... Maman était un 
écrivain fantastique, restée en contact épisto-
laire avec ses 
neuf frères et 
sœurs. Notre 
père Robert 
Emmett Mul-
ligan, diplômé 
en pharmacie 
et en chimie (...) était un lecteur avide de théo-
logie et de romans policiers, un amateur de 
musique classique et un pianiste formidable. 
Nous tous, membres de la famille, chantions 
en harmonie pendant qu’il jouait des airs de 
Broadway. Ma mère sifflait… »� Margaret  Peg

// De Tissières à Tissier
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Etablis d’abord dans 
le Wisconsin, puis à 
Chicago, Francis et 
Marie Madeleine se 
déplacent à Floris-
sant dans le Missouri 
puis s’établissent en-
fin à East St. Louis en 
Illinois et Tissières 
devient Tissier.

Maurice Tissier, second fils du couple, sur 
trois connus, naît en 1853 à Florissant où 
son père est commerçant. Après des études 

dans divers col-
lèges, il est re-
connu comme un 
notable, homme 
d’affaires rapide 
et énergique, fi-
dèle en amitié, un 
citoyen défendant 
les intérêts de sa 
communauté.
Notaire public, il 
crée un journal 

d’opposition, le East St. Louis Herald qui lui 
vaut la ferveur populaire. 
De son union à Catharine Meyer naissent 
sept enfants.

En janvier de cette année 2018, une de-
mande venue des Etats-Unis m’est trans-
mise : deux sœurs, Cathie et Margaret (Peg) 
nées Mulligan, descendantes d’Etienne 
Francis Tissières né en 1823, émigré en 1849, 
organisent un premier voyage dans le pays 
de leurs arrière-arrière-grands-parents. 
Elles disposent de certaines données gé-
néalogiques qu’elles aimeraient compléter, 
souhaitent visiter leur lieu d’origine et, dans 
la mesure du possible, rencontrer de loin-
tains cousins. Leur voyage est programmé 
d’abord au début mai, puis reporté en juin.

Pour répondre à leurs souhaits, je me mets 
rapidement en quête de renseignements, 
trouve qu’effectivement un Etienne Francis 
est né à Reppaz le 30 juillet 1823, dixième 
et dernier enfant de Bonaventure Tissières 
et Thérèse Tornay, deux contemporains nés 
en 1777, unis en 1798, lui de Reppaz, elle de 
Chez-les-Giroud. 

Etienne Francis Tissières épouse le 29 juil-
let 1849 Marie Madeleine Formaz d’Or-
sières, née, elle, le 17 septembre 1824.  
Leur acte de mariage stipule que le révé-
rend Favre, curé de Sembrancher, a béni en 
son église l’union de jeunes « en route pour 
l’Amérique ».

De Tissières à Tissier phonétiquement, rien n’a changé !
• • •
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Bonaventure Tissières
1777-1831

Thérèse Tornay
1777-1846
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8/8 Joseph Alfred Tissières
1854-1921

Marie Louise Simonetta
1856-1921

1/11 Marie Florentine Lattion
1839-1918

Pierre Alexis Gabioud
1831-1906

4/10 Florence Rausis
1842-1902

Jean Humbert Lovey
1825-1898

Pascal Tissières 1954
Didier Tissières 1956

2/9

René Gabioud 1921-1986
mon papa

8/11

Jean-Marie Lovey 1950
Evêque de Sion

3/6 Joseph Constant. Tissières
1886-1969

Marie Germaine Closuit
1892-1987

9/11 Marie Pauline Gabioud
1876-1946

(mariage ultérieur)
Adrien Darbellay

1877-1952

3/9 J. Joseph Casimir Lovey
1878-1945

Marie Udry
1879-1921

3/6 Bernard Tissières
1919-2002

Suzanne de Cocatrix
1923-2017

1/(+10) Candide Gabioud
1895-1960

Berthe Pouget
1894-1975

5/9 Emile Lovey
1910-1983

Julia Pellouchoud
1905-2005

Jean-Luc de Buman 1953
Dominique de Buman 1956

Président du Conseil National 2018

Helen Tissières 1943
Jean Nicolas Tissières 1946
Véronique Tissières 1947
Floriane Tissières 1951

3/4 Rodolphe J. L.L. Tissières
1911-1996

Helen Senn
1920-

1/6 Jules Georges A. Tissières
1881-1918

Joséphine de Bourgknecht
1880-1975

1/2 Monique Wiswald
1928-2008

Michel de Buman
1919-1992

En prévision de la rencontre avec les sœurs Mulligan, 
exploration rapide et très incomplète des descendants de

6/6 Simone M. Ant. Tissières
1898-1982

Jean Louis Wiswald
1897-1972

// De Tissières à Tissier

Il reste 4 branches
non exploitées,
celles de 3 filles qui amènent
à des Addy, Reuse, 
Neuschwander... 
et un rameau Tissières
qui a essaimé du côté
de l’Argentine.
L’enfant premier-né
n’a pas vécu,
et l’avant-dernière
Marguerite Florence
est décédée dans son
couvent de Rome.

5/10 Jean Jérôme Tissières
1809-1884

Marie Constance Joris
1816-1878

8/10 Lucie Emerent. Tissières
1816-1895

Jean Maurice Lattion
1813-1882

7/10 Constance Tissières
1813-1880

Joseph Bonav. Rausis
1813-1873

2/3 ou plus ? Maurice E. Tissier
1853-1894

Catharine Myers
1857-1907

Cathie Mulligan 1940
Robert Mulligan 1941-1973
James Mulligan 1944-2017

Mary Mulligan 1948
Margaret Mulligan 1953

1/7 Louis Francis Tissier
1876-1951

Clara Metzger
1882-1954

5/10 Catherine Tissier
1913-1993

Robert E. Mulligan 
1911-1998

10/10 Etienne Francis Tissières
1823-1911

Marie Madeleine Formaz
1824-1905



La Vertic’Alp de Rep’ une course pour toi !
le 29 septembre 2018

Il te faut une paire de baskets et des bâtons ! Des baskets
pour la grimpette, car oui, tu prends vite de la hauteur,
1 km vertical pour être au clair !
Le sentier arpente la forêt d’une manière décisive ! Mais à l’aide 
des bâtons, tu te propulses, fier comme un 4x4, suant, coulant, 
fumant, te voilà une machine à vapeur qui franchit sans bron-
cher les dénivelés !
A deux reprises, tu peux remplir ton réservoir de pâtes de fruits 
et de thé sucré ! Encouragé et requinqué, tu gagnes déjà l’Al-
page des Planards ! Tiens, quelle surprise, quelques mètres de 
plat te permettent là de reprendre l’élan. Un dernier raidillon 
t’élève au-dessus des forêts couleurs d’automne, dans les pâturages !
Et puis, tout s’accélère pour le sprint final, certes abrupt, mais déjà tu entends
les hourras de tes amis coureurs qui dégoulinent encore à l’arrivée !
Là, que tu sois parti pour battre des records ou pour trois heures de balade
à pas senior, tu as droit à l’apéro !
Mais il est l’heure de redescendre, soit à pied si tu peux encore, soit avec l’un des bus 
navettes mis à disposition. Dès midi, tu recevras un bon « Reppaz » servi dans l’ancienne 
école du village, là où tu auras pris ton dossard. 
Cette course populaire est, quoi qu’il en soit, tout public ! Mais… un entraînement
est conseillé ! Le site www.verticalp.ch te donnera en quelques clics plus d’info
et surtout l’envie de t’inscrire !

A tout bientôt dans la dérupe !
|| Alain Michellod secrétaire du comité Vertisecrétaire du comité Verticc’’AlpAlp
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Sion : à défaut du cousin évêque 
de Sion, rencontre avec le cardi-
nal Mathieu Schiner et Georges 
Supersaxo pour la partie histoire 
du pays.

De Tissières à Tissier rencontre 16, 17, 18, 19 juin 2018
• • •

Martigny
« Tissières, c’est bien réel,
ce n’est pas un mythe, c’est écrit ici.
La fondation
du cousin Pascal ! »

Chemin, vue en direction du 
Haut-Valais, puis du Léman

« Ce sont donc ces terres-
là que nos ancêtres ont 
quittées...

et ici le domaine, jardin secret d’un autre cousin, 
Rodolphe et de Helen son épouse ! »

Bonheur...
la rencontre
tant rêvée
des cousins
Tissières,
Pascal et
Jean Nicolas.

« Nous chantons l’Ave Maria devant la 
petite chapelle Notre-Dame des Neiges 
à Ferret, communion avec Mary, notre 
sœur restée au pays. »
« Au pied de son village natal de Rep-
paz, Jérôme, le frère de notre arrière-
arrière-grand-père Francis, repose au 
milieu des fleurs... Emotion! »

II ÉLISABETH DARBELLAY-GABIOUD

7ème ÉDITION



nous n’étions jamais plus de dix. Dans une 
aventure comme celle-ci, la taille du groupe 
n’a que peu d’importance. J’ai eu quelques 
craintes au début mais comme on est là pour 
partager une expérience, au fur et à mesure 
des jours, on n’a plus l’impression d’être si 
nombreux. C’est une grande famille.

Combien de jours ont duré tes étapes ?
et combien de kilomètres par jour ?
Les étapes étaient d’une dizaine de jours 
par année. Nous avons marché entre vingt 
et trente kilomètres par jour. Parfois plus de 
trente sur plusieurs jours et là, c’est trop. Sur 
la durée, je dirais que la bonne moyenne est 
de vingt-cinq kilomètres.

Est-ce qu’on trouve facilement
des hébergements sur le parcours ?
A l’époque où on l’a fait, c’était difficile sur-
tout pour un grand groupe mais maintenant 
que l’itinéraire se fait connaître, il y a plus 
de possibilités. Beaucoup de gîtes se sont 
ouverts sur le parcours. Je dirais qu’en Italie, 
c’est plus facile.

Est-ce qu’il y a un accueil différent en France,
en Italie, en Grande-Bretagne et en Suisse ?
Non, nous avons été très bien accueillis par-
tout. Les gens nous questionnaient beaucoup 
surtout en France où la Via Francigena n’était 
pas bien connue.

Comment as-tu vécu le partage de la marche 
pendant ces dix jours avec les autres ?
Très bien. Au début, on parle de la pluie et du 
beau temps mais au fil des jours, on se confie. 
Chacun parle de ses soucis, de ses préoccu-
pations tout en sachant que ces confidences 
resteront dans le cadre du groupe.

Quelle est ta plus belle découverte d’échange 
avec les gens ?
De celles qui font briller les yeux, il y en eu 
beaucoup. La deuxième année, sur le che-
min entre Besançon et Bar-sur-Aube, nous 
avons marché pratiquement sous la pluie et 
dans la boue tous les jours. Dans ces cas-là, 
la mission de notre chauffeur était de nous 

// La Via Francigena
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Questions à une amoureuse de la marche

Pourquoi as-tu décidé de partir sur le chemin
de la Via Francigena ?
Pour plusieurs raisons. Tout d’abord j’aime 
marcher aussi bien l’été que l’hiver en ra-
quettes. La marche est une démarche comme 
aimait le répéter notre regretté Mgr Joseph 
Roduit. Des amis venaient de terminer le 
parcours St-Maurice-Rome et s’apprêtaient à 
repartir en direction de Canterbury, alors j’ai 
eu envie de me joindre à eux.

Est-ce que tu as fait ce parcours en une étape ?
Hélas non, quand on travaille, c’est difficile. 
J’ai commencé cette aventure en 2007 pour 
la terminer en 2016.

Est-ce que tu es partie seule ou en groupe ?
En groupe. Pour St-Maurice-Canterbury, 
nous étions plus de trente personnes. Par 
contre, pour le parcours St-Maurice-Rome, 

LA VIA FRANCIGENA  Rencontre avec Lysiane Tissières
• • •
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Voyage tant culturel que patrimonial ou 
spirituel. En 990, après avoir été nommé 

archevêque, Sigéric de Canterbury se ren-
dit à Rome afin d’y recevoir des mains du 
pape Jean XV le pallium, manteau signe 
de sa charge. Il raconta son voyage de 
1700 km qui se déroula en huitante étapes 
de Canterbury à Rome.
C’est ainsi qu’après le franchissement de la 
Manche, la Via Francigena passe en France, 
en Suisse, par Orbe, Cossonay, Lausanne, 
Vevey, Aigle, Saint-Maurice, Orsières, 
Bourg-Saint-Pierre, le col du Grand-Saint-
Bernard, et en Italie, par la vallée d’Aoste 
pour rejoindre finalement Rome.

Lysiane à Rome

Champ de colza en Champagne

Avec nos amies les abeilles, messe improvisée en France



Et sous le soleil ?
Bien sûr, on apprécie, quoique… Lorsque 
nous avons traversé la Champagne, on a 
marché deux jours avec les parapluies pour 
se protéger… du soleil. Il faisait 38 °C et il n’y 
avait aucune ombre, seulement des champs 
de colza et de blé à perte de vue. Là, tu te 
dépêches de penser à autre chose pour t’éva-
der de cette fournaise.

Raconte-nous l’arrivée à Canterbury,
ce qui t’a le plus impressionnée ?
J’ai beaucoup aimé l’arrivée à Canterbury, 
d’une part parce que tu es très rapidement 
au centre-ville sans avoir eu à traverser des 
faubourgs sales comme dans certaines villes, 
et d’autre part car nous avons été accueillis 
par le remplaçant de l’Archevêque, ce der-
nier venant de démissionner. Nous avons pu 
visiter les alentours de la cathédrale. Nous 
avons été invités à partager leur repas. Un 
moment très fort : les vêpres chantées par 
un chœur d’hommes et d’enfants dans cette 
cathédrale.

Après avoir bouclé Saint-Maurice – Canterbury,
es-tu partie dans l’autre sens pour que le 
parcours soit fait sur sa totalité ?
Pour moi, c’était clair que je voulais faire le 
parcours dans son intégralité, bien que de-
puis Rome, on peut encore aller à Jérusalem.

Sur le chemin qui mène à Rome,
quel est l’endroit que tu as préféré ?
Comme je l’ai dit plus haut, la Toscane. La 
vallée d’Aoste est très belle également. 
Par contre, les plaines du Pô sont très en-
nuyeuses, les rizières se succédant à lon-
gueur de journée.

3e trimestre 2018 | 33

Quels sont les paysages
qui t’ont le plus marquée ?
La partie suisse est très belle, la Riviera, la re-
montée de la Venoge et bien sûr le passage 
du Gd-St-Bernard mais ça, on connaît. Nous 
avons marché dans le Nord-Pas-de-Calais 
sous le soleil (mais oui !) et les paysages sont 
beaux tout comme le sud de l’Angleterre. 
Par contre, si on me demandait quelle étape 
j’aimerais refaire, je répondrais sans hési-
ter, le sud de la Toscane. C’est vraiment très 
beau, aussi bien les paysages que les villages.

Comment fait-on en cas de pluie
sur plusieurs jours ? 
On met sa cape de pluie ou on ouvre son pa-
rapluie en évitant le plus possible les flaques 
et la boue et on se dit qu’il fera, peut-être, 
meilleur le lendemain. Le doyen de notre 
groupe, qui avait fêté ses 80 ans avec nous et 
qui avait également 60 ans de chorale, aimait 
chanter la chanson de Georges Brassens « un 
petit coin de parapluie contre un coin de pa-
radis » et ça faisait du bien au moral.

trouver un abri pour le pique-nique de midi. 
Il avait fini par nous dénicher un café dans 
un village paumé mais la patronne, qui était 
une dame âgée, ne se sentait pas très bien et 
voulait fermer son établissement. Il lui a dit 
que la seule chose qu’elle avait à faire serait 
de s’asseoir et d’encaisser. Elle s’est finale-
ment laissée convaincre. Nous avons débar-
qué à midi tout crottés et trempés mais quel 
bonheur de pouvoir s’asseoir un moment au 
chaud. Notre chauffeur faisait le service des 
boissons et dictait les prix toujours arrondis 
au chiffre supérieur. Après nous avons fait la 
vaisselle et le chauffeur a ramené de la cave 
ce qu’il fallait pour remettre dans le comptoir 
ce qui avait été consommé. Nous avons laissé 
cette dame adorable qui avait certainement 
fait son chiffre d’affaire du mois ! Une belle 
rencontre et il y en a encore eu bien d’autres.

Est-il possible de se restaurer sur le parcours
ou devez-vous tout prévoir ?
Pour les pique-niques, on devait tout prendre 
de la maison. Dans certains endroits, surtout 
en France, il n’y a rien ou pas grand-chose. On 
a traversé des villages qui avaient pourtant 
une école mais pas de magasins, ni de cafés.

32 | 3e trimestre 2018

// La Via Francigena// La Via Francigena

Arrivée à Canterbury devant la cathédrale

Pique-nique avec un compagnon bienveillant

Village italien en Toscane

Marche sous la pluie

A la croisée 
des chemins



Merci Lysiane de nous avoir fait découvrir 
ton expérience à travers ce magnifique 
pèlerinage. Tu nous donnes envie de nous 
mettre en marche sur les traces de Sigé-
ric, de nous laisser surprendre par les ren-
contres et les magnifiques paysages emplis 
de spiritualité.
Nous te souhaitons le meilleur pour tes fu-
turs voyages.

II DOMINIQUE C.-C.
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Est-ce que tu aimerais faire ce pèlerinage
en une seule fois sur plusieurs mois ?
Oui, bien sûr, plus tard, si la santé le permet. 
Peut-être aller sur Saint-Jacques.

Et après ces beaux et intenses efforts,
est-ce qu’avec le groupe vous vous revoyez 
encore, peut-être sur d’autres chemins ?
Oui, on se revoit chaque année, le samedi 
de Quasimodo, c’est-à-dire le samedi après 
Pâques, où l’on refait un bout de la Via Fran-
cigena, de village en village de Massongex au 
col du Gd-St-Bernard. Durant cette journée, 
nous avons notre assemblée générale.
Pratiquement tous les participants se sont 
retrouvés pour le 1500e anniversaire de l’ab-
baye de Saint-Maurice. Quatre groupes sont 
partis des quatre points cardinaux : de Pon-
tarlier, de Sixt-Fer-à-Cheval, d’Ivrea et le der-
nier, dont je faisais partie, d’Einsiedeln. 
Il y actuellement à l’étude le chemin des Ab-
bayes qui irait de St-Maurice au Sud de la 
France.
Il est difficile en si peu de mots de résumer dix 
ans de cheminement le long de ce parcours, 
de faire part de tous les instants de joie et 
de tristesse aussi parfois. Il y des moments 
merveilleux mais aussi difficiles comme cer-
taines fins d’étape quand le sac à dos se fait 
de plus en plus lourd mais l’expérience vaut 
la peine d’être vécue. Si elle vous tente, n’hé-
sitez pas mais prenez le parcours balisé. Je 
trouve tellement dommage lorsque je vois 
des marcheurs le long de la route principale. 
En plus d’être terriblement dangereux, c’est 
inintéressant et stérile.

Merci à Dominique pour ce moment 
d’échange.

II LYSIANE TISSIÈRES

Tu as parlé d’endroits magiques avec une 
énergie spéciale, quels sont pour toi les plus 
marquants ?
La cathédrale de Reims. Je venais de terminer 
le livre de Ken Follett « Les Piliers de la Terre » 
et, après ça, on ne voit plus les cathédrales de 
la même façon. Il y avait aussi une petite cha-
pelle ronde près de la Source de la Loue. Mais 
l’endroit le plus magique, c’était à quelques 
kilomètres de San Gimignano, la Pieve di Cé-
llole, un monastère géré par quatre moines 
relativement jeunes. Un endroit très beau 
rempli de paix et de sérénité.

Et l’arrivée à Rome ?
Eh, bien, l’arrivée à Rome, c’est la fin de cette 
belle aventure. Contrairement à Canterbury, 
les faubourgs sont étendus et très sales, et 
nous n’y avons pas été accueillis. 
Nous sommes arrivés sur la place St-Pierre 
comme tant de milliers de gens. Le mercredi 
nous avons pu voir le Pape et bien sûr, cela 
a été un moment important. Pendant notre 
séjour, nous avons également visité la ville 
qui est superbe.
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... pour assurer le transport chez le médecin, le physio, le dentiste,
au foyer de jour l’Orchidée et pour la livraison des repas à domicile*.

Notre association permet :
› à nos aînés, nos parents, nos amis de rester chez eux le plus longtemps possible ;

› à tout un chacun de bénéficier de la livraison de repas à domicile
et/où de transport en cas d’accident ou de maladie.

Vous avez envie de rejoindre notre belle et indispensable association ?
Contactez-nous au  079 / 410 08 31 (coordinatrice)

 027 / 783 28 17 (présidente)

* les déplacements vous sont défrayés 50 ct le kilomètre.

NOUS AVONS BESOIN DE VOUS...

Vous avez 18 ans, un peu plus, beaucoup plus ?
Vous avez le permis de conduire et une voiture ?

Vous disposez de 1 heure par mois, un peu plus, beaucoup plus ?

// La Via Francigena// La Via Francigena

Arrivée à Rome avec le dôme de la Basilique Saint-Pierre
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Jouer doit être une part importante de ta vie. Jouer doit être une part importante de ta vie. 
Donne au jeu le temps qu’il mérite.Donne au jeu le temps qu’il mérite.
II MICHAEL JOSEPH

LUDOTHÈQUE

A découvrir :
Zoo Playmobil dès 18 mois
Princesse au petit pois dès 2 ans
Tracteur - remorque dès 3 ans
Ambulance dès 4 ans
SOS ouistiti dès 5 ans
Les îles mystiques des dinosaures :
un jeu de réflexion et stratégie dès 6 ans
Pictionary: un jeu d’expression avec des 
feutres et ardoises effaçables dès 8 ans
Dr. Microbe: Soyez le plus rapide à identifier 
les Microbes de la carte objectif et de trouver 
le bon Antidote dès 8 ans

Le jeu qui pourrait plaire
à toute la famille :
HALLI GALLI
Un jeu de rapidité et d’observation où le but 
est de gagner toutes les cartes.
Le jeu est aussi simple que ça: une sonnette 
au milieu de la table et une pile de cartes 
pour chaque joueur. Dès qu’il y a 5 fruits 
identiques sur la table, 
il faut vite sonner! Et 
c’est le plus rapide qui 
gagne! Dès 6 ans. Plai-
sir garanti!

• • •
À VENIR

(activités et goûters gratuits)

Mercredi 3 octobre de 13h30 à 15h30
Tournoi de Dobble pour les enfants de 6 ans 

révolus à 12 ans. Limité à 24 enfants
sur inscription.

Mercredi 7 novembre de 14h à 15h30
Loto pour les enfants de 3 à 10 ans.

Les plus jeunes doivent être accompagnés 
d’un adulte.

Horaire d’ouverture
Mardi       16h00 - 18h00
Mercredi 16h00 - 18h00
Vendredi 16h00 - 19h00

Fermée pendant les vacances scolaires.
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BIBLIOTHÈQUE

Le manuscrit inachevé de Franck Thilliez
Retour sur l’île de Viveca Sten,
la suite des aventures de Thomas et Nora
L’unité alphabet de Jussi Adler-Olsen
Un cri sous la glace et Le journal de ma dis-
parition de Camilla Grebe,
la nouvelle reine du policier suédois
Faux amis de Barclay Linwood
Les disparus de la lagune de Donna Leon

Les derniers DVD, films fiction :
Tout le monde debout
avec Franck Dubosc
et Alexandra Lamy.
Madame Hyde
avec Isabelle Huppert
et Romain Duris.

La vie secrète d’Elena Faber » Jillian Cantor
Un timbre collé sur une lettre de 1938 va bou-
leverser la vie de Katie.
L’auteure nous entraîne dans les pas des ré-
sistants de la Seconde Guerre mondiale et 
dans le petit monde des collectionneurs de 
timbres. Deux époques et deux histoires s’en-
tremêlent dans ce roman émouvant et plein 
d’espoir.

Une mer si froide » Linda Huber
Un jour d’été, sur la plage, Olivia âgée de trois 
ans disparaît. Pourtant sa mère est convain-
cue que sa fille ne s’est pas noyée. 
Non loin de là, une autre maman prépare 
sa fille à la rentrée scolaire. Une fille qu’elle 
trouve distante et craintive…

Faire des pauses pour se (re)trouver
» Anne Ducrocq
Aujourd’hui, tout va de plus en plus vite. Pour 
éviter de se réveiller un jour en ayant l’im-
pression d’être passé à côté de sa vie, l’au-
teure nous fait découvrir tous les bienfaits 
des pauses et vous y initie pas à pas. A lire 
tout en prenant le temps ! 

A découvrir sur les rayons les derniers romans 
policiers, thrillers et à suspens :
La terre des morts de Jean-Christophe Grangé
La saison des feux de Celeste Ng
Le cas Fitzgerald de John Grisham

• • •
À VENIR

Les jeudis 11 octobre et 8 novembre
de 9h45 à 10h30

Coccicontes avec Aline Gardaz De Luca
pour les enfants dès 18 mois

accompagnés d’un adulte.

Mercredi 19 décembre
Douceurs de Noël

Lectures de Noël tout en dégustant
de délicieuses gourmandises

pour les enfants scolarisés 1H à 6H,
sur inscription.

Suivez votre bibliothèque sur  
www.facebook.com/BiblioOrsieres

Vous aimez les livres ?Vous aimez les livres ?
Vous voici heureux pour la vie.Vous voici heureux pour la vie.
II JULES CLARETIE
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CALENDRIER DES MANIFESTATIONS

OCTOBRE
sa 6	 Balade gourmandeLa Fouly
	 Les Ripailleurs du Val Ferret | www.eventslafouly.ch
ve 12 | sa 13	 Cours de sauveteursOrsières, Abris PC de l’école de La Proz
	 ve 12 : 20h-22h | sa 13 : 8h-17h
	 Section des samaritains d’Entremont | www.samentremont.ch 
sa 13 	 Brisolée PrassurnyPrassurny, bar ouvert dès 11h
	 Les Farfadets | 079 473 47 63
ve 19 | sa 20	 Etape du Rallye International du ValaisLes Valettes - Champex
	 RIV Rallye International du Valais | www.riv.ch 
sa 20	 Journée des enfantsOrsières, 13h30
	 Jeunesse de la Commune d’Orsières
me 31	 LotoPraz-de-Fort, Salle de l’école
	 Ski-club Val Ferret | www.sc-valferret.ch 
me 31	 Bal d’Halloween Orsières, Salle Echo d’Orny, 22h
	 Volleyball Club Orsières 

NOVEMBRE
je 1 	 ToussaintOrsières, Eglise
	 Messe à 10h30 | Cimetière, cérémonie à 14h
	 Paroisse d’Orsières | www.paroisses-entremont.ch
sa 3 | di 4	 LotoOrsières, Salle Echo d’Orny
	 Fanfare Echo d’Orny | www.echodorny.ch
sa 10	 BrisoléeCommeire
	 Association Les Amis de Commeire | www.aacommeire.ch
di 11	 LotoOrsières, Salle Edelweiss, 16h30
	 Fanfare Edelweiss | www.edelweiss-orsieres.ch
ve 16	 Bal d’automne | BièresPraz-de-Fort, Salle de l’école, dès 17h30
	 Fraternité du Mai 
sa 17	 Match aux cartesOrsières, 16h
	 Ski-club Champex-Ferret | severine.schers@outlook.com

ve 23	 Soirée de soutien nouvelle société de théâtreSomlaproz
	 Atelier David Sarrasin, 19h
	 Rizette & Cie 
me 28 nov.me 5 déc.	 Semaine des painsPrassurny, école
	 Les Farfadets | 079 473 47 63

DÉCEMBRE
me 28 nov.me 5 déc.	 Semaine des pains
	 Samedi 1er décembre : soirée pizza au four banalPrassurny, école
	 Les Farfadets | 079 473 47 63
je 6	 Fête patronale de St-Nicolas
	  Orsières, Eglise, messe à 9h30 et procession dans le village
	  Orsières, Place Centrale, fête villageoise dès 11h
	 Paroisse d’Orsières | www.paroisses-entremont.ch
	 Comité d’animation d’Orsières | www.saint-bernard.ch
ve 7 | sa 8 | di 9	 Soirée théâtralePraz-de-Fort, Salle de l’école
	 Patoisants de St-Nicolas 
sa 8	 Immaculée ConceptionOrsières, Eglise 
	 Paroisse d’Orsières | www.paroisses-entremont.ch
sa 15	 Bal des 20 ans
	 Classe 1998
di 16	 Concert de NoëlOrsières, Eglise, 17h
	 Fanfare Edelweiss | www.edelweiss-orsieres.ch
sa 22	 Bal des 25 ans
	 Classe 1993
lu 31	 Réunion de St-SylvestreCommeire
	 Association Les Amis de Commeire | www.aacommeire.ch
lu 31	 Nouvel AnOrsières
	 FC Orsières | www.fcorsieres.ch | 077 415 44 49 

	 Cet agenda est en constante mise à jour,
	 merci de le consulter sur le site de la commune www.orsieres.ch
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L’été s’en va doucement pour laisser la place
aux surprises de l’automne

 || Photo prise le 17 août 2016 par deux amoureux des hauteurs Jonathan et Damien


